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1. LES PÈRES DE L’ÉGLISE  

PRATIQUAIENT UNE HERMÉNEUTIQUE NÉOALLIANCISTE 

Ressource : ITNA, chapitre 4 

Barnabé d’Alexandrie 70-132 

             

Le Codex Sinaiticus du IVe siècle, 

découvert par Tischendorf en 1859 et 

publié par lui en 1862, contient un texte 

complet de l'Épître de Barnabé placé 

après le Nouveau Testament canonique 

et suivi du Berger d'Hermas. 

 

 

 

La date de composition de cet épître est environ 100 AD, après la destruction du temple en 70 (Barnabé 

la mentionne en 16.4) et avant la révolution de Bar Kochba (132). 

Quelques Pères de l’Église, tel que Clément d’Alexandrie, Jérôme et Origène proposaient que cet épître 

provenait de l’assistant de l’apôtre Paul, Barnabas. Mais Eusèbe (260 - 340) l'a exclu des «livres 

acceptés» et le consensus des érudits s’est rallié à sa non-canonicité.  

Le document donne une interprétation Christocentrique de l'Ancien Testament qui, selon lui, doit être 

compris spirituellement, et non conformément au sens littéral de ses règles sur le sacrifice (chapitre 2), 

le jeûne (3), la circoncision (9), le régime alimentaire (10), le sabbat (15) et le temple (16). La passion et 

la mort de Jésus aux mains des Juifs, dit-il, sont annoncées dans les rituels bien compris du bouc 

émissaire (7) et de la génisse rousse (8). Selon Andrew Louth, l'auteur "se soucie simplement de montrer 

que les Écritures de l'Ancien Testament sont des Écritures chrétiennes et que le sens spirituel est leur 

véritable sens". 

Les trois citations de l’épître de Barnabé dans ITNA sont des témoignages éclatants d’une 

herméneutique proto-nouvel allianciste.  

1) Dans le Chapitre IX, Le sens spirituel de la circoncision, Barnabé déclare que la circoncision 

charnelle est abolie et qu’il y a un commandement nouveau pour la circoncision du cœur. 

2) Dans le Chapitre II, Les sacrifices juifs sont maintenant abolis, notre auteur affirme l’annulation 

du système sacrificiel de l’ancienne alliance : « Il a donc annulé ces choses, afin que la nouvelle 

loi de notre Seigneur Jésus-Christ, libre du joug de la contrainte, puisse [révéler] son offrande 

non faite par des mains humaines. (Barnabé 2:6, traduction J.B. Lightfoot). 

3) Dans le Chapitre XIV, Le Seigneur nous a donné l’alliance que Moïse a donnée et brisée, ce Père 

de l’Église se sert des chants du Serviteur souffrant dans Ésaïe dans une perspective 

néoallianciste pour annoncer que Dieu a un nouveau peuple héritier des promesses anciennes. 
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LA DIDACHÈ (fin du Ier siècle ou début du IIe  siècle: entre 70 et 150 de notre ère) 

Ce document du christianisme 

primitif est une sorte de manuel 

pour les nouveaux convertis, une 

introduction à la communauté 

chrétienne, à apprendre 

partiellement par cœur. 

Paradoxalement, les douze apôtres 

ne sont jamais mentionnés dans le 

texte lui-même.  

L’auteur de l’article XIV, cité dans ITNA, est préoccupé par la pureté de l’ordonnance de la fraction du 

pain afin que le repas du Seigneur ne soit pas profané. La Didachè cite Malachie pour appuyer cette 

ordonnance de la nouvelle alliance. Ce n’est pas un texte pris au hasard. Il est tiré de Malachie 1.10-14, 

passage qui oppose le culte hypocrite et les offrandes misérables d’Israël à l’honneur eschatologique de 

l’Éternel parmi les nations. Cet honneur comprend le titre de grand roi parmi les nations, titre que 

nous attribuons à Jésus-Christ dès sa première venue et, bien sûr, de façon complète, lors de son retour. 

Nous avons à composer avec le temps du verbe « est » au v.10. 

Deux autres titres de Jésus-Christ dans Malachie sont commenté dans la note 4, p.66 de ITNA  (le 

messager de l’alliance (3.1); le Maître du jour de l’Éternel, celui qui inaugure les derniers 

temps par sa première venue avant le jour de l’Éternel (3.24). 

La Didachè est le premier document chrétien à citer ce passage concernant l’honneur des nations, qui 

contraste avec le déshonneur d’Israël, parmi une succession de Pères de l’Église : Clément d’Alexandrie, 

Irénée, Tertullien et Justin. Ceux-ci se sont servis de Malachie 1.10-14 pour accentuer l’abolition des 

sacrifices de l’économie de l’ancienne alliance en faveur du sacrifice ultime, une fois pour toutes, de la 

nouvelle alliance. Nous voyons ici dans la Didachè un autre témoignage néoallianciste primitif. 

 

Justin (100-165) remet radicalement en cause l'interprétation judaïque de 

la Loi qu'il réinterprète. Il veut prouver la continuité entre l'Ancien 

Testament et le christianisme, tout en excluant le judaïsme contemporain 

car les Juifs n’ont pas discerné le sens véritable de l'Écriture. 

Dans l’extraordinaire Dialogue de Justin, chapitre XI, l’apologète chrétien 

tente de convaincre le Juif Tryphon de la supériorité du Christianisme. On reconnaît dans les 5 articles de 

cet extrait les contours de la théologie de la nouvelle alliance : (lire les 5 articles) 

• Une continuité entre les Testaments malgré une radicale discontinuité (article 1) 

• L’abrogation entière de l’ancienne alliance pour faire place à la nouvelle, centrée sur le Christ (2) 

• La loi et l’alliance sont transformées (3) 

• L’héritage d’une bénédiction promise aux peuples de toutes les nations c’est Jésus (4) 

• Un seul nouveau peuple est constitué suite à la crucifixion du Christ, le véritable Israël (5)     

La TNA tient à ce point dans son opposition à la TD pour son enseignement concernant Israël. 
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 Irénée de Lyons (130-202) 

Irénée nomme son chapitre IX de Contre les Hérésies : « Il n’y a qu’un 

auteur et un seul but pour les deux alliances ». Irénée plaide pour la 

continuité entre les deux Testaments.  

Mais comme les autres Pères de l’Église, Irénée souligne aussi la 

discontinuité entre les deux alliances lorsqu’il cite Jérémie 31.31,32 : 

« … une alliance nouvelle, non comme l’alliance que j’ai conclue avec 

leurs pères, au mont Horeb ».  

Irénée valorise la supériorité de la nouvelle alliance sur l’ancienne. 

 

 

Tertullien (150‑220) 

Tertullien insiste sur l’aspect temporaire des rites de l’ancienne alliance en 

contraste à l’aspect éternel des réalités de la nouvelle. Le sabbat, la 

circoncision et les sacrifices ont tous eu une transformation dans le passage de 

l’ancienne alliance à la nouvelle. En effet, « la loi ancienne a cessé, d’autre 

part, la loi nouvelle, qui avait été promise, est maintenant en vigueur. » 

Dans ce témoignage et ceux des autres Pères de l’Église, nous voyons 

clairement une perspective néoallianciste de discontinuité entre les deux 

alliances, ancienne et nouvelle. Ainsi la TNA ne craint pas de s’opposer à la 

théologie de l’alliance (TA) qui a tendance à faire un amalgame entre les 

alliances. 

Lire le premier paragraphe d’Une réponse aux Juifs, chapitre 6 

 

 

Origène (185‑254) 

Personnage coloré, Origène est considéré comme le père de 

l'exégèse biblique. Son œuvre gigantesque comprend des 

commentaires de tous les livres de l’AT et le NT, ce qui nous fait 

admiré son respect pour la Bible malgré le fait qu’il verse dans 

l’allégorisation. 

 Comme les autres auteurs patristiques, Origène voit la 

circoncision, le sabbat et les sacrifices de l’AT comme ayant été 

éclipsés par les réalités spirituelles du NT. Il cite 1 Corinthiens 9.20  

pour affirmer que les chrétiens sont sous la loi de Christ, mais 

qu’ils peuvent être comme sous la loi de l’ancienne alliance avec ceux qui sont sous la loi, afin de les 

gagner.  
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Eusèbe de Césarée (265‑339) 

• Dans la première des trois citations d’Eusèbe présentées dans ITNA, nous 

voyons la confirmation de notre thèse que les auteurs patristiques ont une 

herméneutique qui ressemble à la théologie de la nouvelle alliance. La note 13 

observe la continuité entre les Testaments dans l’approche d’Eusèbe. Néanmoins 

la discontinuité prédomine et son appel typique à Jérémie 31 démontre une 

priorisation de la nouvelle alliance. 

• Notre deuxième citation présente un des principes chers à la théologie 

de la nouvelle alliance : la loi du Christ accomplit et remplace celle de Moïse 

comme la nouvelle loi du Royaume donné en héritage à ceux qui aiment Dieu. 

Christ est bien plus que le nouveau Moïse. Mais Dieu a de nouvelles prescriptions (Mt 28.19,20), 

et il les inscrit sur les cœurs par le Saint-Esprit.  

• Lisons la troisième citation (ITNA p.74, Eusèbe, chapitre X). Quels sont les filons néoalliancistes 

qu’on y trouve en filigrane? 

Jean Chrysostome (347‑407) 

Dans son Commentaire sur l’épître de Paul aux Galates, Jean Chrysostome (« à 

la bouche d’or ») examine Galates 3.23 et 24. 

• Que dire d’un point de vue néoallianciste de sa phrase (ITNA, haut de 

p.75) : « Car la loi, en retenant les Juifs derrière la crainte, comme derrière un 

rempart, et en leur imposant un genre de vie en rapport avec elle-même, les 

conservait pour la foi. » 

• Comment le 3e paragraphe (ITNA, p.75) démontre-t-il que Jean 

Chrysostome est évidemment un des témoins primitifs de l’herméneutique  

nouvel allianciste? 

• Commentez dans son dernier paragraphe (p.75, 76) les aspects de la théologie de la nouvelle 

alliance reflétés. Réfléchissons sur les paradoxes qui existent, même au sein de la VIA MEDIA,  

« la communauté TNA/AP » quand au rôle de la loi mosaïque. 

 

Augustin (354-430) 

• Quelle éventuelles nuances ou précisions la TNA apporterait-elle à la 1ère 

citation d’Augustin concernant le sabbat (ITNA, p.76)? 

• Dans la 2e citation (p.77 en haut), commentez ces expressions : « des 

sacrements, qui n’étaient que l’ombre des sacrements futurs  », « la vétusté … 

de la loi charnelle » et « qu’ils n’auraient plus à craindre une loi qui les 

terrifiaient extérieurement par des menaces, mais qu’ils aimeraient la justice 

même de la loi habitant dans leur cœur. » 

• Dans la prochaine citation, Augustin contre Fauste, le manichéen, livre 6, 

chapitre 2 (p.77, 78), est-ce que son commentaire explique pleinement 1 Co 10.11? 

• La dernière citation d’Augustin, De la lettre et de l’Esprit, chapitre 42, présentée dans ITNA (p.79) 

suscite une réflexion concernant l’intériorité et l’extériorité des alliances, la pertinence de 

l’ancienne alliance pour le croyant du NT et le rôle du Saint Esprit dans l’ancienne alliance. Qu’en 

pensez-vous? 
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2. LES FRÈRES SUISSES ANABAPTISTES  

PRATIQUAIENT UNE HERMÉNEUTIQUE NÉOALLIANCISTE 

Ressource : ITNA, chapitre 5 

 

1. UN VECTEUR HISTORIQUE DÉCISIF : LA RÉFORME RADICALE (ITNA, p.81-87) 

 

 

1517 Martin Luther cloue ses 95 thèses à la porte de l’Église de Wittenberg en 

Allemagne ce qui déclenche la grand Réforme Protestante. 

 

1518 Ulrich Zwingli, prêtre catholique se convertit à la Réforme 

Protestante initiée par Luther et devient le prédicateur à l’Église 

Catholique à Zurich, ville en Suisse qui adopte la Réforme. 

 

Les étudiants de Zwingli apprennent le grec et 

interprètent le NT de manière radicale et prioritaire, 

insistant que le baptême est pour les disciples de 

Jésus-Christ, non les bébés. Pour un temps, Zwingli se 

met d’accord. 

 

1524 Grebel et Zwingli débattent publiquement la 

question. 

Le Conseil de Zurich refuse de considérer le 

« rebaptême » (ce qui vaut à ces frères suisses le 

sobriquet dérisif d’ana-baptistes). Le pédobaptisme 

est mandaté. Manz refuse de faire baptiser sa petite 

fille, Rachel, née le 5 janvier 1525. 

1525, le 21 janvier, dans une réunion de 16 frères suisses chez 

Félix Manz, Conrad Grebel baptise Georg Blaurock qui baptise 

ensuite les autres frères. On considère cette réunion comme le 

début de la Réforme radicale. En mai 1525, Zwingli publie un 

pamphlet, Le baptême, l’anabaptisme et le baptême des 

enfants. Hübmaier réplique et il y a plusieurs contre répliques. 

Zwingli développe la défense du pédobaptisme par un appel à 

« l’alliance de grâce ». 

Les Anabaptistes se multiplient en Suisse, en Allemagne, 

en Hollande. Des milliers sont persécutés et martyrisés 

par les Réformés Protestants et les Catholiques. 
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2. UN VECTEUR INFLUENT (ITNA, p.87) 

• Est-ce que le mouvement des frères suisses anabaptistes du xvie siècle a exercé 

une influence sur les Églises baptistes particulières anglaises du xviie siècle? 

 

3. UN VECTEUR FORT (ITNA, p.88-92) 

• Quels sont les 5 marqueurs de la force des Anabaptistes qu’on peut retrouver 

chez les baptistes d’aujourd’hui? (p.88) 

• Comment Michaël Sattler rejette-t-il le pédobaptisme des catholiques ET des 

Réformés Baptistes dans le document fondateur des Anabaptistes, la confession 

de Schleitheim de 1527 et quel prix Sattler a-t-il payé pour ses convictions? 

(p.90,91). 

 

4. UN VECTEUR DÉFICIENT (ITNA, p.92-94) 

• Quelle est la déficience du mouvement anabaptiste? 

• Quelle est la distinction entre libre arbitre et serf arbitre? 

• Quel est, néanmoins un « correctif bienfaisant d’orthopraxie » que l’anabaptisme 

a ajouté à l’orthodoxie théorique des luthériens et des calvinistes? (p.94) 

 

5. UN VECTEUR MAJEUR (ITNA, p.94-96) 

• Quel était l’argument de l’Anabaptiste Pilgram Marpeck dans son débat avec le 

Réformé Martin Bucer concernant la continuité des alliances?  

 

 

 

Dans cette illustration par Jan Luyken dans 

l’édition de 1685 du livre anabaptiste Le 

miroir des martyres, un certain Dirk 

Willems  sauve celui qui le poursuivait. Cet 

acte de miséricorde lui vaut d’être 

recapturé, après quoi il est brûlé au bucher 

près d’Asperen. 
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3. LES BAPTISTES PÂRTICULIERS ANGLAIS  

PRATIQUAIENT UNE HERMÉNEUTIQUE NÉOALLIANCISTE 

Ressource : ITNA, chapitre 6 

 

Les baptistes généraux et les baptistes particuliers 

En 1616, Henry Jacob fonde une Église indépendante de 

l’Église Anglicane à Southwark. On l’a surnommée la          

« J-L-J Church » pour les noms de famille de ses trois 

premiers pasteurs. C’est de cette congrégation Dissidente de 

Puritains que la 1e  Église de baptistes particuliers est issue. 

Henry Jacob     John Lothrop  Henry Jessey                                          

La persécution des Anglicans devenait intense et beaucoup étaient 

emprisonnés. Parfois on torturait les Dissidents et les Séparatistes. Les 

Anabaptistes était systématiquement mis à mort. Les débats sur la forme de 

gouvernement de l’état et dans l’Église persistent.  

En 1638, six membres de cette Église de Southwark, dont M. Eaton se font 

baptiser par immersion par John Spilsbury (aucune trace de portrait n’existe) et 

se joignent ensemble  pour former la première Église de baptistes particuliers à 

Londres avec au moins vingt personnes rebaptisées en tant que croyants, dont 

William Kiffin. L’Église se rencontrait à Broad Street, sur Old Gravel Lane, dans 

le district de Wapping (voir à gauche la photo de Broad Street, Wapping 

moderne; la photo en dessous à gauche est du bâtiment de Grace Church 

Walthamstow, la réimplantation de l’église baptiste Wapping établie en 1633, 

et dont le site web déclare : « Le défunt révérend John Spilsbury a été le 

premier pasteur de notre église et a dirigé la congrégation dans le district de 

Wapping du vieux Londres.)  

Des sept premières Églises baptistes particulières de Londres, qui était au cœur du mouvement 

baptiste particulier en Angleterre, cinq descendaient directement de l'Église J-L-J. 

• En 1644, ces sept Églises ont publié La confession de foi 

baptiste. À part John Spilsbury, on reconnaît parmi les 15 

signataires, le nom de William Kiffin (illustration à gauche). 

Republié en 1646 avec des annexes de Benjamin Cox, ce document 

est calviniste et baptiste. Nous croyons également qu’il a une 

saveur néoallianciste, par contraste avec la Confession de foi des 

baptistes particuliers de 1689, beaucoup plus alignée avec la confession de foi 

presbytérienne réformée de Westminster.  

John 

SPILSBURY 

(1593-1668) 



9 
 

• Quelle était une des premières préoccupations des pasteurs des sept Églises de 

Baptistes Particuliers selon le sous-titre qu’ils ont ajouté à ce document (ITNA, 

p.101)? 

 

 

• Quel enjeu important observe-t-on dans la comparaison des deux documents, 

« la 1644/46 » et « la 1689 »? (p.102 en bas et 103 en haut) 

 

 

• Quels sont deux domaines bien distincts du calvinisme? (p.103, 104) 

 

 

• Comment les Baptistes Réformés actuels présentent-ils la version française de 

« la 1644/46 »? (p.105,106) 

 

 

• Quelles générations et visions distinctes représentent Benjamin et Nehemiah 

Cox? (p.107) 

 

 

• Est-ce que « la 1644/46 » et « la 1689 » avaient des buts identiques ? (p.107) 

 

 

• Comment ces deux documents diffèrent-ils sur les questions de l’alliance de 

grâce, de la loi mosaïque et du sabbat dans la nouvelle alliance? (p.108-116) 

 

 

• Que révèle une comparaison de « la 1689 » et « la Westminster » et quel est le 

contraste de ces deux avec « la 1644/1646 »? (p.116-121) 
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4. L’ÉMERGENCE DU MOUVEMENT MODERNE 

DE L A THÉOLOGIE DE LA NOUVELLE ALLIANCE 

Ressource : ITNA, chapitre 7 

 

• Nommez quatre facteurs pour l’émergence de la TNA au 20e siècle. (p.125-

127) 

• Quel est le terreau dans lequel La TNA a repris racine? (p. 127, 128) 

 

LA PREMIÈRE  VAGUE DE THÉOLOGIENS DE LA NOUVELLE ALLIANCE 

• Quel a été le coup de semonce, qui a démarré le mouvement moderne de la 

théologie de la nouvelle alliance et quel passage fondamental pour la TNA a été 

présenté sous forme graphique dans cet article? (p.128-131) 

• Quels 7 facteurs favorisaient l’affermissement de la TNA dans le parcours de Zens?  

(p.134,134) 

   Jon Zens 

• Quelle fut l’occasion du 1er emploi du terme « TNA » par Reisinger? (p.135) 

• Comment la TNA a-t-elle fleuri par Les Églises Baptistes Continentales? (p. 

136) 

• Quels livres/ministères de Reisinger ont fait de lui un des « pères de la TNA »? 

(p.136-138) 

John Reisinger 

• Quelle prise de position fut prise à la conférence Salado en 1979? (p.138,139) 

• Quelle importance Long a-t-il donné à « la 1644/1646 » ?  

• Quelle est l’importance pour la TNA de ses deux livres principaux et de la 

fondation du séminaire et du Providence New Covenant Theology Institute? 

(p.139,140) 

Gary Long 

 

• Quels quatre pionniers de la TNA ont donné des conférences au Conseil de la 

théologie baptiste organisé par McKinney en 1980,1981? (p.141) 

 

Ron McKinney 
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UN ALLIÉ DE LA TNA 

• Dans les années initiales du développement de la TNA, quelle triple 

contribution par Douglas Moo l’a désigné comme un allié? (p. 142-145) 

 

Douglas Moo 

 

LA DEUXIÈME  VAGUE DE THÉOLOGIENS DE LA NOUVELLE ALLIANCE 

• En quittant le camp réformé, quelles influences persuadent enfin Volker a 

se définir comme théologien de la nouvelle alliance? (p.146) 

• Par quels moyens Volker fait-il progresser la TNA? (p.146) 

• Comment décrit-il son parcours biblique vers la TNA?(p.147) 

• Dans quelle courant de la TNA se situe-t-il?  

 

    Geoff Volker 

• Quelles deux contributions attribue-t-on à Steve Lehrer à la TNA? 

 

 

 

Steve Lehrer 

• New Covenant Theology par Zaspel et Wells 

est devenu « le manifeste de la TNA ». Pour 

quelles raisons a-t-il été publié ? (p.149,150) 

• Quelle ‘parabole’ proposent ces auteurs et 

quel prolongement trouve-t-on dans ITNA? 

(p.150,151) 

Fred Zaspel et Tom Wells 
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LA TROISIÈME  VAGUE DE THÉOLOGIENS DE LA NOUVELLE ALLIANCE 

Blake White 

• Quels deux livres TNA ont persuadé Blake White à endosser la théologie 

de la nouvelle alliance? (p.151) 

• Quelle est la place de Blake sur « l’échiquier de la VIA MEDIA? »? (p.152) 

• Quels livres Blake a-t-il écrit? (p.152) 

 

Zach Maxcey 

•  Quelles études Zach a-t-il fait et comment cela a contribué à son poste de 

responsable de Providence New Covenant Theology Institute, responsable de 

John Bunyan Conference? (p.152) 

 

John Angus Harley 

•  Nommez deux points forts de John Angus Harley contre le concept d’une 

alliance adamique. (p. 

 

 

Doug Goodin 

•  Quels ministères Doug dirige-t-il pour faire avancer la TNA?  

 

 

 

Heather Kendall 

•  Quel rôle Heather a-t-elle eu dans « la communauté TNA » ? (p.155) 

 

 

Une théologies apparentée à la TNA  

•  Qu’est-ce que l’alliancisme progressif (AP)? p.154  

• L’AP se présente comme LA « via media » entre la TA et la TD. La TNA aussi.   

Y a-t-il assez de place sur la via media pour les deux? 

• Les points de convergence et de divergence entre ces deux théologies? 


